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lor und militärischer Gewalt wesentlich erhöht. - Wenn vom rechten Verhältnis

zwischen Staatskunst und Kriegshandwerk, von don Zusammenhängen
zwischen großer Strategie und Innenpolitik, von den Kriegszielen der Mächte
im Ersten Weltkriog die Rede ist, so sind unsere Augen gewohnheitsmäßig
auf dos wilhelminische Deutschland gerichtet. Gerade deshalb ist dio Lektüre

dieser gründlichen und kenntnisreichen Darstellung der britischen
Verhältnisse notwendig und gewinnbringend.

Scfiaffliausen Jürg Zimmermann

Roberto Vivarelli, II dopoguerra in ItaUa e l'avvento dei fascismo (1918-
1922): I. Dalla fine della guerra all'impresa di Fiume, Napoli, Istituto
italiano per gli Studi storici, 1967. In-8°, XIV+ 620 p.

Les problemes poses par les origines du fascisme italien n'ont pas fini de

provoquer etudes et discussions. En effet, si tout le monde est d'accord pour
affirmer que le fascisme est un produit de la guerre, et d'une guerre dömesuree

pour les ressources materielles du jeune royaume, les questions relatives aux
responsabilitös endossees par les classes, les groupes, les partis et les individus
sont loin d'etre claires. II ne semble guere douteux que les succes des groupements

dits «fasci di conbattimento» sont lies etroitement aux craintes sou-
levees en Italie par le spectre de la revolution bolchövique. Mais d'autre part,
les historiens affirment que le pays n'ötait pas mür pour une teile rÖA'olution.
D'oü la tentative de rejeter sur les chefs socialistes, et surtout sur les «maxi-
malistes», la responsabilitö de 1'arriA'öe au pouvoir de Mussolini. Et les socialistes

de se defendre en accusant l'aile gauche du parti d'avoir cause la cata-
strophe par la scission de Livourne. Mais d'autre part l'incapacitö des partis
liberaux de s'entendre, et rölement de desordre quo constitue des 1919 le
P.P.I. catholique, ont jouö un röle non nögligeable. Et que dire des attitudes
des groupements patronaux, et des rivalitös syndicales dans lesquelles
reapparaissent les oonfusions, les divergences, voire les ambigui'tes volontaires
qui ont marque l'intervention de l'Italie dans la guerre en 1915!

Dans cet entrelacs inextricable de questions, il serait bien utile d'aA'oir
d'abord un expose precis et complet des faits et des jugements. A cet ögard,
le premier volume de l'ötude de M. Vivarelli est hautement precieux. Mais le

parti pris de precision extreme et de constante justification bibliographique
rend cet ouvrage passablement astreignant ä la leeture. M. Vivarelli consacre
plus de 600 pages ä la premiere epoque de son etude, soit ä la periode qui
söpare Vittorio Veneto de l'opöration conduite par d'Annunzio sur Fiume,
donc moins d'une annee! II est vrai que cette annöe est riche d'övenements et

que pour l'embrasser dans sa totalite, il faut constamment remonter aux
episodes de la guerre et de l'immediat avant-guerre. D'autre part, l'abon-
dance extreme des notes, elles aussi d'une precision exemplaire, si eile peut
raA'ir le chercheur, qui y trouvera une ample moisson de references aux
journaux, par exemple, a aussi de quoi decouragcr le lecteur le plus entrainö. On
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peut se demander si une bibliographie synthetique, au döbut ou ä la fin du
livre, n'eüt pas ötö pröferable.

M. Vivarelli dedie son livre ä la memoire de Salvemini et de Chabod, dont
il a etö l'öleve, et cela indique d'emblöe dans quelle ligne il se situe, mais,
disons-le tout de suite, sans aueun seetarisme. D'autre part, parmi les
nombreuses etudes consacrees aux debuts du fascisme, c'est la seule importante
öcrite par quelqu'un qui n'a connu le fascisme que brievement, et dans son
enfance. En ce sens, M. Vivarelli, malgrö une discrete allusion ä «un interesse
personale profondamente sentito anche per ovvie ragioni biografiche» (p. VII),
est dans une Situation bien difförente de celle de Tasca, de Salvemini, d'Alatri,
de Valeri, pour ne citer que les plus illustres.

Etant donne les limites chronologiques choisies, le sujet central de ce
volume est evidemment la part faito ä l'Italie dans la construction de
l'Europe de Versailles. M. Vivarelli est extremement severe pour la politique
d'Orlandoet de »Sonnino; excessivement peut-etre, car la pression nationa-
liste ötait tres intense et meme si on peut regretter l'intransigeance d'un
Sonnino, il n'en reste pas moins que les engagements pris au moment de
l'entree en guerre de l'Italie n'ont pas ete honores par les Francais et les

Anglais, et que l'effondrement de la Russie tsariste, si eile libere l'Italie d'un
rival dans les Balkans, va aussi donner une large marge de liberte aux Etats
nouveaux, notamment la Yougoslavie. Aussi le theme de la «vittoria muti-
lata», qui nous apparait si dangereux (M. ViA'arelli cite ä ce propos une lettre
tres clairvoyante, et tres audacieuse, de L. Albertini ä Orlando), a necessairement

eu beaueoup d'öcho, d'autant plus que l'Italie aA'ait frise la defaite, et
par consequent, pouvait-on penser en 1918-1919, une revolution «ä la russe».
Ce dont d'ailleurs M. Vivarelli doute, pensant qu'une defaite aurait plutöt
profitö ä Giolitti (p. 75, note 167), ce qui est peut-etre expedier un peu caA'a-
lierement hors de l'histoire le parti socialiste italien; mais ici nous retrouvons
le gros probleme övoque plus haut. II est d'ailleurs significatif de voir M.
Vivarelli parier de «prophetes dösarmös» ä propos des tenants do ee que les
Italiens appellent «interventismo demoeratico»... (p. 218).

Livre tres complet donc, s'il n'est pas toujours tres nouveau dans sa
documentation (le volumo suivant le sera sans doute davantage, de par sa defini-
tion meme), et tres pondöre aussi. M. Vivarelli conteste certaines interpröta-
tions (celles de De Feiice notamment), mais ne polömique jamais. On l'aime-
rait plus incisif parfois; on aimerait qu'il mentionnät et prit position sur cor-
taines tendances, celles de Robert Paris par exemple, qu'il ne cite sauf orreur
jamais1, ou celles de Daniel Guörm2 qu'on est surpris de ne pas voir mention-

1 Robert Paris, Histoire du fascisme en Italie: I. - Des origines ä la prise du pouvoir,
Paris, Maspero, 1962 (Cahiers libres, nos. 37-38); ce volume est le seul paru actuelloment.
Apres la publication du livre de M. Vivarelli, M. Robert Paris a fait paraltre un exccllent
petit ouvrage de poche, Les origines du fascisme, Paris, Flammarion, 1968 (Questions d'histoire,

2).
1 Daniel Gueri.v, Fascisme et grand capital (Sur le fascisme, 2), Paris, Maspero, 1965

(3C 6dition).
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ne lorsque M. Vivarelli evoque - trop brievement - le probleme combien
important du financement du fascisme ou des mouvements nationolistes; il
est vrai que ce volume n'est que lo premier et que le ou les suivants, impatiem-
ment attendus, completeront l'analyse sur ce point.

Ajoutons que ce traA'ail d'une magnifique pröcision est muni d'un index,
et qu'il est d'une perfection typographique digne de l'Institut qui le publie,
et de l'ödition italionne en göneral. Souhaitons-lui de nombreux lecteurs parmi
les historiens qui n'oublient pas de se preoccuper aussi des problömes aigus
de notre temps. Car «l'avvento dei fascismo» est un probleme aigu de notre
temps.

Lausanne Rimy Pithon

Renzo De Felice, Mussolini il fascista II. L'organizzazione dello Stato

fascista 1925-1929, Torino, Einaudi, 1968. In-12, XII+ 600 p.

La bibliographie mussolinienne est immense, et eile s'enrichit sans cesse.

Cependant il n'existe encore aucune ötude biographique systömatique qui
complete et corrige, voire remplace les nombreuses publications polömiques,
apologetiques ou hostiles, et les travaux de seconde main. C'est dire l'önormo
intöret de la vaste recherche entreprise depuis des annöes por M. De Felice,
professeur ä Salerne. Apres deux gros volumes (Mussolini il rivoluzionario
1883-1920 et Mussolini il fascista I. La conquista dei potere 1921-1925) parus
döjä chez le meme editeur on 1965 et 1966, il nous livre maintenant un
troisieme livre consacre aux annöes qui vont de la fin de l'affaire Matteotti (tres
exaetement du fameux discours du 3 janvier 1925) ä la Concilmzione. Annees
döcisives pour la mise en place de ce qui va etre l'essentiel du rögime fasciste.
Deux volumes sont encore prövus, couvrant les pöriodes 1929-1939 et 1939-
1945. Gageons que les projets de rauteur l'entraineront ä repartir la matiere
de ses recherches et de ses döcouvertes en trois ou quatre volumes au lieu de

deux!
Les ceuvres completes de Mussolini sont, comme on sait, imprimees (öd.

Edoardo et Duilio Susmel). De tres nombreux documents, memoires, lettres,
etc.. ont etö publiös: Ciano, Federzoni, Tasca, Sforza, Albertini, Amendola,
etc.. Mais M. De Felice a travaülö avec une patience exemplaire dans les

archives publiques (notons en passant qu'ä Rome, les archives publiques pour
cette periode sont accessibles...) et privöes, et a egalement glanö les renseignements

que pouvaient lui donner encore les survivants de l'epoque etudiee. La
richesse de la documentation est donc considörable, jusque dans le detail.
Surtout dans le detail peut-etre; car les fonds qui contiennent les renseignements

d'origine policiere fournis ä Mussolini personnellement sur tout lo

monde, ses amis politiques compris, sont inepuisables; ce qui caracterise
aussi d'emblöe le regime et le personnage.

Les sujets essentiels de cette pöriode 1925-1929 sont övidemment la mise

en place des institutions politiques qui transforment peu ä peu la monarchie
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